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Quelques Saints du Mois 
par 
Paulette Leblanc 

 
Bienheureuse Françoise d'Amboise (1427-1485) 

Fête le 4 novembre 
 
 
Tout d'abord, je tiens à vous signaler que, comme pour beaucoup de 
saints, il y a parfois des incertitudes concernant les dates de la vie de 
Françoise d'Amboise.  
 
Françoise d'Amboise naquit à Thouars, près de Nantes, le 29 mai 1427. 
Elle était la fille de Louis d'Amboise, prince de Talmont et vicomte de 
Thouars, et de Louise-Marie de Rieux. Pour échapper à la violence des 
grands seigneurs, sa mère dut s'enfuir avec sa petite fille et se réfugier à 
la cour de Bretagne, à Vannes, puis à Nantes. Dès l'âge de trois ans, pour 
des raisons politiques, la petite Françoise fut fiancée au second fils du duc 
de Bretagne, Pierre, qu'elle épousa à l'âge de quinze ans, en 1442. Après 
la mort de son frère en 1450, Pierre devint duc de Bretagne sous le nom 
de Pierre II. Devenue Duchesse de Bretagne, Françoise d'Amboise prit une 
part discrète mais active au gouvernement de la Bretagne. "La bonne 
duchesse" venait également en aide aux petits, aux pauvres et aux 
malades.  Elle s'occupait aussi des questions de justice. Lorsque Pierre II 
fut emporté par la maladie en 1457, le roi de France Louis XI voulut la 
remarier avec l'un de ses proches, afin d'annexer la vicomté de Thouars à 
son royaume.  
 
Mais Françoise qui voulait devenir religieuse, malgré l'opposition de sa 
famille, réussit à s'enfuir. Elle pensa d'abord à aller chez les Clarisses 
qu'elle avait installées à Nantes, et où elle fit deux essais, mais sans 
succès. Dix ans vont s'écouler. Enfin, elle rencontra le prieur général des 
Carmes, Jean Soreth, venu visiter les couvents de Bretagne.Or, le père 
Jean Soreth désirait ouvrir des couvents de Carmélites en Occident. 
Pourquoi ne fonderait-il pas, avec l'appui de Françoise d'Amboise, un 
couvent de moniales qui vivraient selon des constitutions élaborées à 
partir de celles des pères Carmes?  
 
Les circonstances étaient particulièrement favorables, car Françoise avait 
les moyens de fonder un tel couvent. Aussi fit-elle construire une maison 
à proximité du couvent des frères Carmes qui avait été fondé en 1427, au 
Bondon, près de Vannes.Cette maison put accueillir neuf religieuses 
venues des Flandres, le 2 novembre 1463. Ce sera le premier carmel 
féminin de France, placé sous le vocable des "Trois-Marie": Marie, mère 
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de Jésus, Marie Salomé et Marie Jacobé. Mais ce n'est que cinq ans plus 
tard, le 25 mars 1468, que Françoise put rejoindre son petit monastère et 
recevoir l'habit du Carmel: il lui avait fallu régler auparavant des affaires 
difficiles et déjouer, nous le savons déjà,  les intrigues de son cousin Louis 
XI, qui voulait la remarier. Elle avait 41 ans. 
 

Françoise émettra ses vœux religieux un an plus tard. Puis, elle sera élue 
prieure de sa communauté de Vannes qui, en 1477 devra être transférée 
aux "Couëts", à Nantes. Mère Françoise exerçait sa charge avec douceur, 
fermeté, mais aussi humilité et dévouement. Ayant voulu assumer seule 
le soin d’une sœur que l'on disait atteinte de la peste, Mère Françoise 
mourut le 4 novembre 1485, victime de sa charité.Notons ici que Mère 
Françoise disait: "Religion sans charité n’est que corps sans âme et 
fontaine sans eau!" 

Quelques années plus tard elle fut béatifiée, par le pape Innocent VIII.  
 
Pourquoi le carmel des "Trois Marie" de Vannes dut-il aller aux "Couets"? 
C'est que, en 1477, le duc François II, neveu de Françoise d'Amboise, 
l'appela à Nantes afin de redresser le monastère des bénédictines des 
Couëts, sur la paroisse Saint-Pierre de Bouguenais, dont la discipline 
s'était un peu trop relâchée. La communauté des carmélites quitta alors 
Vannes et s'installa aux Couëts, qui devint un monastère de carmélites. Le 
monastère des Couëts fonctionna jusqu'à la Révolution française. 
  
Trois autres monastères seront fondés, sur le modèle du monastère des 
Couëts. Ils vivront jusqu’à la Révolution française selon les Constitutions 
de Françoise d’Amboise: 
  

- D'abord Notre-Dame de Nazareth, 2ème couvent établi à Vannes en 
1530,puis 

- le Saint Sépulcre fondé à Rennesen 1622, et enfin,  
- Bethléem à Ploërmel, en 1627 

 
Pour conclure, nous écouterons quelques exhortations de Françoise 
d'Amboise: 
 
"Faites, sur toutes choses, que Dieu soit le mieux aimé!" 
 
"Que l’amie de Dieu se délaisse soi-même et suive le chemin de Jésus-
Christ… Qu’elle persévère humble et attentive en sa prière et oraison." 
 
"La paisible qui est enfant de Dieu ne sera point abandonnée du Père. 
Qu’elle soit simple et humble, qu’elle soit aussi pacifique, et qu’elle soit 
transformée en la charité de Dieu." 
 
"Sois entre toutes, alliance de charité!"  


